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DANS le cadre de sa pré-campagne, Wilfrid Mbeng,candidat de l'Union natio-nale (UN) au 2e siège de lacommune d'Oyem et têtede liste de l'UN dans ledeuxième arrondissementde ladite cité, a décidéd'entreprendre des ren-contres avec les popula-tions des 14 quartiers quecompte sa circonscriptionélectorale. C'est dans cecadre que, en compagniede son épouse Yvette, il aéchangé avec les femmesdu quartier Ngouéma. Oc-casion pour le candidat del'UN de souligner qu'ilavait préféré attendre l'in-vestiture officielle de sonparti politique avant deprendre certaines initia-tives.

Le clin d'œil de Wilfred Mbeng aux femmes
Elections à venir/UN/Oyem/2e arrondissement
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Il était question pour le pré-
sident de ladite commission,
Thomas Ondimba, de rappe-
ler aux uns et aux autres les
règles de bonne conduite
en période électorale.

LE président de la Com-mission électorale duKomo-Kango, Thomas On-dimba, était vendredi der-nier face à tous lescandidats du département.Étaient concernés par cetterencontre les 10 candidatsdu 2e siège, les 5 du 3esiège et les 11 listes enre-gistrées pour le conseil dé-partemental. L'ordre du jour portait,entre autres, sur le dérou-lement du vote, le rappel

La Commission électorale rencontre les candidats
Département du Komo-Kango

L.R.A.
Libreville/Gabon

A l'instar du Parti démo-cratique gabonais (PDG),de l'Union et Solidarité(US), du Rassemblementhéritage et modernité(RHM), du parti Les Démo-crates (LD), du Rassemble-ment pour le Gabon (RPG),du Rassemblement pourl’alternance pacifique etl’indépendance démocra-tique (RAPID) et de del'Union socialiste progres-siste (USP), Démocratienouvelle (DN) ira à laconquête du siège uniquedu département de la

Louétsi-Wano, dans la pro-vince de la Ngounié. Dansle cadre des élections légis-latives et locales jumeléesd'octobre prochain.Pour le premier scrutin,Rubain Goda est le candi-dat de la formation deRené Ndemezo'o Obiang.Ces échéances sont capi-tales, selon M. Goda, secré-taire de DN en charge del’Administration générale.
«D’abord au niveau local,
où les populations de la
Louetsi-Wano devraient
choisir des hommes et des
femmes nouveaux pour
mettre fin à plus de 15 ans
de distraction. Des hommes
et des femmes capables de
contribuer au développe-
ment socioéconomique et
culturel de ce département

qui est doté de potentialités
énormes mais où, para-
doxalement, les habitants
vivent dans la précarité, la
misère, le chômage, l’humi-
liation», observe-t-il.Non sans souligner que
"ces maux que les nouveaux
riches de la localité comp-
tent enrayer avec des
grosses sommes d’argent
distribuées aux populations
à la veille et pendant toutes
les élections nécessitent,
sinon exigent des approches
plus techniques, scienti-
fiques, pratiques et plus hu-
maines". D'où sa décisionde se lancer dans la coursepour les législatives, avecl'ambition, sur le plan na-tional, de "contribuer aux
débats et aux actions pou-
vant sérieusement partici-

Rubain Goda veut mettre un terme à l'hégémonie du parti au pouvoir
DN/Siège unique de la Louetsi-Wano

G.R.M
Libreville/Gabon

per au développement so-
cial, économique et culturel
du Gabon". Il entend ainsi mettre unterme à l'hégémonie duPDG et être présent à l'As-

semblée nationale. «Je vais
en campagne tout à fait
confiant car, c’est une occa-
sion supplémentaire de rap-
peler certaines réalités, des
conditions de vie difficiles
aux populations qui, au-
jourd’hui, savent exacte-
ment l’origine de leur
malheur. C’est plutôt ceux
qui ont de bilan à faire qui
doivent s’en inquiéter avant
de venir bourrer les oreilles
de ces mêmes populations
de fausses promesses.
Lorsqu’on a fait un mandat
de près de 7 ans sans orga-
niser une seule tournée par-
lementaire, il faut être
sorciers pour revenir sollici-
ter les suffrages de ces
mêmes populations qui
croupissent dans la misère»,a-t-il déclaré.

Pour Rubain Goda, les populations de la louetsi-Wano mé-
ritent mieux que ce qui leur est proposé aujourd'hui.
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des consignes sur la propa-gande électorale ainsi quele contentieux. Sur le dé-roulement du vote, les dé-bats se sont focalisés surl'existence ou non du bu-reau de vote de l'IFK, petitvillage où seule une per-

sonne est inscrite. Ou en-core sur un autre bureau,celui de Makoula où l'on dé-nombre 5 inscrits. Le can-didat du Centre deslibéraux réformateurs(CLR), Jiss Mouidy-Mouidy,appuyé par d'autres, a sug-

géré au président de laCommission électorale dudépartement du Komo-Kango, de faire annuler pu-rement et simplement ces 2bureaux de vote. Sur ce,Thomas Ondimba a promisde saisir les instances com-

pétentes pour qu'elles exa-minent la question. M. On-dimba a par ailleursrappelé les consignes depropagande exhortant lescandidats à tenir un dis-cours clair contre la vio-lence à l'endroit de leurs

militants, sympathisants etautres représentants dansles bureaux de vote. "De-
mandez leur de se garder de
toute provocation, de privi-
légier la voie des procédures
légales chaque fois qu'ils
penseront que leurs droits
n'ont pas été respectés", a-t-il conseillé.Pour ce qui est de la dési-gnation des représentantsdes candidats le présidentde la Commission électo-rale du Komo-Kango a dé-claré : "J'attire votre
attention sur l'intérêt qu'il y
a à les désigner suffisam-
ment à temps (7 à 10 jours
avant le scrutin). De même
je vous exhorte à choisir
ceux dont vous pouvez ré-
pondre de la moralité, qui
ont une grande capacité de
résistance aux sollicitations
de toute nature." 

Le président de la commission départementale
électorale, Thomas Ondimba (centre), entouré de

ses 2 vice-présidents.
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Les candidats du département du Komo-Kango pré-
sents à la rencontre.
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C'est donc parce que celle-ci est désormais acquisequ'il est revenu vers les po-pulations de son arrondis-

sement pourexpliquer lesenjeux de lé-gislatives etlocales àvenir, et solli-citer leur sou-tien pour cesdeux scrutins. "Je suis votre
fils, je me présente mainte-
nant à vous comme candi-

dat et je compte sur votre
soutien à toutes, mes sœurs,
mes mères, mes grands-
mères", a dit l'orateur.Non sans déplorer les divi-sions entre les filles et filsd'Oyem dans le domainepolitique. Une situation quidate de plusieurs années etpour laquelle il invite d'ail-leurs les sages de la contrée

à recadrer les notables etles jeunes qui alimentent cemauvais état d'esprit.Pour leur part, les femmesont salué l'initiative. Toutcomme elles ont magnifiéle "comportement exem-
plaire" de M. Mbeng dans lequartier. "Si ce n'était que
nous, Willy tu seras député-
maire", a soutenu l'une des

Le candidat de l'UN pour les législa-
tives et tête de liste, dans le 2e arron-
dissement d'Oyem, Willy Mbeng,
présente son  épouse Yvette, aux
femmes du quartier Ngouéma.
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Vue partielle des nombreuses femmes du quartier Ngouéma ayant
répondu à l'invitation de Willy Mbeng.
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femmes au nom de toutes.Toutefois, elles ont dit re-gretter l'attitude distantede l'épouse du candidat. EtYvette Mbeng de s'expli-quer, tout en demandantpardon à l'assistance pource qu'elle estime être uneincompréhension.
"Si vous estimez que j'ai des
défauts, a-t-elle dit, je vous
prie de me mettre sur le
droit chemin. Il n'est jamais
trop tard pour mieux faire.
Je ne suis pas orgueilleuse,
ni mauvaise, encore moins
ingrate. Vous vous souvien-
drez d'ailleurs que les an-
nées passées, quand j'avais
quelques moyens, j'organi-
sais la Fête des mères, et les
femmes de ce quartier
étaient invitées...".Mme Mbeng a par ailleursdemandé aux femmes duquartier Ngouéma de sou-tenir son époux en lui ac-cordant leurs voix lemoment venu.


